
 

663 
 

II.8.19. Paotred Plo-Meur. (é Kerné). 
 
Ms. VIII, p. 114-116. 

Timbre : aucun. 

Incipit : Tûd iaouank, tûd glac’hared da guitaad ar vrô. 

Composition : 13 c. de 4 v. de 13 p. 

Sujet. 

Les gars de Plomeur (en Cornouaille). L’auteur s’adresse aux jeunes conscrits, tristes 

de quitter leur pays (c. 1). Il leur rappelle ce que fut le départ sans espoir de retour des 

soldats, dont les gars de Plomeur, du temps de Napoléon (c. 2-5). Il leur raconte la 

cérémonie où chacun d’eux jetait dans un cercueil ses cheveux et sa ceinture, avant de 

chanter le De Profundis (c. 6-11). Il sont morts depuis longtemps, leurs familles aussi 

(c. 12-13). Maintenant que le monde est en paix « Allez donc, de bon cœur durant votre 

jeunesse ! Vous direz un jour : j’ai vu Paris. » (c. 13). 

Origine du texte. 

Dans le manuscrit : « Miz ebrel 1839. Grêt gant Brizeux. »  

(Avril 1839. Fait par Brizeux). 

Autres sources : ce texte fut publié dans La Revue des Deux Mondes, du 1er juillet 1839 

(1) ainsi que sous forme d’une feuille volante, in-16 de 8 p. chez E. Duverger, à Paris et 

chez Blot fils, à Quimper au cours de la même année. A. Brizeux l’intégra ensuite dans 

son Télen ann Arvor, dont la première édition, sans date, fut aussi publiée chez 

Duverger, avant de l’être à Lorient, chez Gousset en 1844 (2). A. Lédan dans sa 

transcription respecte l’écriture de l’auteur. 

Alexandre Lédan et le texte. 

 Transcription : en 1850, au plus tôt.  

 Impression(s) : aucune. 

 Mise en valeur : Complaintes ou Guerziou (1854). 

Impressions postérieures sur feuilles volantes (ou édition populaire). Aucune si ce n’est 

celles mentionnées dans la rubrique origine.. 

Versions collectées. Catalogue Malrieu, non répertorié. 
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